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RÉSUMÉ La création de la Société royale d'agriculture de Paris a lieu en 1761. Elle 
fera paraître, en 1785, une belle publication qui se poursuivra régulière-
ment pendant vingt-trois trimestres consécutifs. Dans chaque volume, la 
météorologie tient une place importante. Sur un total de 277 mémoires, 42 
concernent la météorologie, dont 24 entièrement et 18 partiellement. 
ABSTRACT The "Société royale d'agriculture de Paris" was born on 1761. It publi-
shed from 1785 very interesting publications for twenty-three consécutive 
trimesters. In each issue, meteorology is largely présent. Among 277 papers, 
24 are exclusively related to meteorology and 18 only in part. 
LA NAISSANCE 
DE LA SOCIÉTÉ ROYALE 
Le 1 e r mars 1761, une vingtaine de savants se réunissent pour la première fois 
dans le bel hôtel particulier de l'intendant Bertier de Sauvigny, pour y créer la 
«Société royale d'agriculture de la Généralité de Paris» (Passy, 1912). Elle voit 
le jour par arrêt du conseil d'État du roi Louis X V , ce même 1 e r mars 1761 (De 
Palerne, 1761). Dès lors, les séances se poursuivront régulièrement en ces lieux 
chaque jeudi. Une seule publication paraît à cette époque ; elle est de faible 
volume et concerne presque essentiellement la création de la Société, l'installa-
tion des membres et les premières délibérations ( D e Palerne, 1761). Il faudra 
attendre 1785 pour voir imprimée une belle publication ayant pour titre 
Mémoires d'agriculture, d'économie rurale et domestique publiés par la Société 
royale d'agriculture de Paris (Lefebvre, 1785a). 
En 1788, Louis X V I , prenant une ordonnance le 30 mai, donne un règlement 
nouveau pour réorganiser la Société qui prend pour nouvelle appellation 
«Société royale et centrale pour toute l 'étendue du royaume» (Broussonet, 
1788). Elle existera d'ailleurs jusqu'en 1793. Entre temps, la publication de 
1785 s'était poursuivie p a r trimestre ; elle s'achèvera e n 1791, avec u n total d e 
vingt-trois trimestres d'une parution régulière de 1785 à 1791. Nous avons sous 
l e s y e u x u n bel o u t i l d e t r a v a i l q u i c o n s t i t u e la p i è c e m a î t r e s s e d u p r é s e n t e x p o -
sé. Car, bien que peu d'années soient concernées sur cette courte période, la 
météorologie a bien été représentée et mérite de faire l'objet de cet article. Nous 
allons d'ailleurs y voir de nombreuses présentations e n séance, souvent accom-
pagnées de mémoires fort complets les illustrant. De plus, cela sera publié quatre 
fois par an (Lefebvre, 1785b). 
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LES PREMIERS 
MÉMOIRES 
Dès le premier volume de cette publication nouvelle, des résultats bien regrou-
pés apparaissent dans un paragraphe très important : «Extraits de délibérations de 
la Société royale d'agriculture du 21 avril jusqu'au 11 août 1785». En plus des 
observations les plus classiques, il y a aussi quelques particularités qui 
méritent d'être signalées, comme cette grande sécheresse de printemps 
et les fortes pluies d'été qui ont occasionné d'importants dégâts aux 
récoltes, avec des répercussions sur les animaux, telles que le manque 
de nourriture dans certaines régions, allant jusqu'à la disette dans 
d'autres. Différents états des campagnes sont également parvenus dans 
la capitale. Des huit mémoires qui l'ont suite à la «Vie de la Société» et 
se succèdent jusqu'à la fin du volume, l'un est consacré à la météorolo-
gie. C'est le premier mémoire évoqué ici concernant la météorologie ; 
bien sûr, d'autres suivront. 
«Extraits des observations faites dans différents cantons de la 
Généralité de Paris, pendant les mois de juillet, août, septembre 1785, 
sur les diverses branches de l'économie rurale» : sous la signature des 
secrétaires Thouin et Broussonet, tous deux membres de la Société, ce 
mémoire révèle l ' importance de la météorologie et les moyens de 
l 'aborder. Après avoir exposé l 'origine de leurs observations, les 
auteurs donnent des précisions sur l'état du ciel, avec nuages, pluies et 
chaleur, son évolution mois par mois avec les effets bienfaisants ou 
malfaisants sur les cultures et, par voie de conséquence, sur l'état de 
santé du bétail (Thouin et Broussonet, 1785). 
Les promesses sont tenues, car cette publication est très régulière 
dans sa parution au cours des années suivantes, avec toujours un volu-
me par trimestre. Dans chacun d'eux, on trouvera le même ordre rigou-
reux que pour le premier, avec la météorologie en bonne place, tantôt 
évoquée oralement en séance, tantôt présentée par un mémoire dont on 
lit parfois les particularités méritant d'être signalées. La diversité dans 
ces résultats l'est aussi bien à cause de cette spécialité qui s'affine et se 
perfectionne peu à peu, que des différentes régions d'où proviennent les 
observations, mais aussi et surtout du métier des auteurs dont bon 
nombre sont des savants, des médecins, des curés de campagne, ou des 
propriétaires terriens. 
M E M O I R E S 
D ' A G R I C U L T U R E , 
D ' É C O N O M I E R U R A L E E T D O M E S T I Q U E , 
PUBLIÉS 
Par la Société Royale d'Agriculture 
de Paris. 
Année 1 7 8 5 . 
TRIMESTRE D'ÉTÉ, 
A P A R I S , 
Chez B U I S S O N , l i b r a i r e , Hô te l de M e i g r i g n y , 
R u e des P o i t e v i n s , N ° . 13. 
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RÉSULTATS 
EN MÉTÉOROLOGIE 
Peu à peu, la jeune Société d'agriculture voit son audience s'agrandir et, des 
provinces de plus en plus éloignées de la capitale, parviennent des résultats 
météorologiques. Il en est ainsi des «Observations géorgico-météorologiques» 
venues du Nord avec celles de Courset effectuées dans la région de Boulogne, 
puis plus tard de Belgique par Poéderlé, tandis qu'à l'Est celles de Champagne 
par Cliquot-Blervache précèdent celles de la Bresse par Varenne de Fenille, puis 
de la Provence par Bernard, atteignant ainsi le Midi de la France ; comme enfin 
celles des environs de Dax par Borda ou du Languedoc par Amoreux, ou bien 
encore de l'Ouest par Gallot en Poitou. Il y aura bientôt sur le bureau des deux 
secrétaires des observations issues de l'étranger, puis des territoires d'outre-mer ; 
signalons aussi qu'en cette fin de siècle des résultats semblables parviennent à 
l'Académie des sciences et à l'Observatoire royal (Pueyo, 1974) ; il en est de 
même pour l'Académie de médecine et les sociétés savantes de province. 
Ces observations possèdent de nombreux points communs nécessaires à la 
bonne compréhension des manifestations naturelles, et à la possible interprétation 
qui devrait s'ensuivre. Aussi, Thouin et Broussonnet coordonnent parfois des 
résultats qui sont mis plus en relief que dans la lecture directe du manuscrit ; les 
observations les plus élémentaires sont mises aussi souvent que possible à la por-
tée du lecteur non spécialiste, en tout cas pour celles qui ont été correctement 
effectuées et qui, d'ailleurs, sont les seules retenues à fin de publication. Ce labo-
rieux travail de sélection devient de plus en plus nécessaire, étant donné le 
nombre croissant de résultats. Ces dernières considérations laissent bien augurer 
de l'avenir et de l'ensemble qui sera laissé aux générations futures. 
Celles-ci auront ainsi à leur disposition de véritables états du temps, constitués 
par de longues séries de chiffres disposés en colonnes et aboutissant aux 
moyennes calculées par élément pour une période bien délimitée. De nombreux 
points communs relient les relevés entre eux, comme les lieux et les heures, sans 
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oublier l'appareillage éprouvé - bien que l'on ne puisse encore parler de normali-
sation - ou en tout cas assez perfectionné pour l'époque. On se servait déjà des 
thermomètres à échelle de Réaumur, à esprit de vin de Lavoisier ou à mercure de 
Mossy, des baromètres à mercure également dus à Mossy ou bien encore à 
Mégnié, ceci pour ne donner que quelques exemples d'instruments qui commen-
çaient à être d'utilisation courante (Pueyo, 1972). 
Il est devenu de plus en plus rare que les auteurs se contentent de donner unique-
ment des séries et de simples colonnes de chiffres, sans autre information. Bien sou-
vent, ils les illustrent de commentaires où se révèle parfois leur formation person-
nelle, avec notamment de nombreux détails qu'ils estiment prioritaires. Ainsi, 
certains ont le souci de choisir un bon emplacement, comme Courset, Villars ou 
Bernard. D'autres conseillent tel instrument pour tel relevé, à l'exemple de Du 
Hamel du Monceau, Cotte 
(Pueyo, 1982) ou Juge, tandis 
que d'autres s'attachent à la qua-
lité des instruments, tels Gilbert, 
Amoreux ou Dralet. Nous ne sau-
rions oublier que d'autres, enfin, 
pensent à l'influence du temps et 
aux divers rapports les plus 
étroits avec les productions du 
sol, comme Borda, Cliquot-
Blervache ou Varenne de Fenille. 
Il en est de même pour Gallot, 
Reynier et Thorel qui observent 
le comportement des animaux 
sous ce même rapport. Souvent, 
leur personnalité se dégage dans 
l'exposé de leurs résultats, ainsi 
que dans la présentation de ces 
derniers. Nous prendrons deux 
exemples d'approche pour des 
relevés identiques sur des mêmes 
mois, mais avec deux auteurs dif-
férents, ceci afin de montrer au 
lecteur actuel les très nombreuses 
informations qu'apportaient déjà 
les bonnes volontés de l'époque 
(encadré ci-contre). 
Ces deux exemples exposés 
succinctement peuvent cepen-
dant donner une idée du souci 
qu'avaient les observateurs, tous 
bénévoles et sans aucune forma-
tion météorologique, d'apporter 
de bonnes indications sur l'état 
de l'air au cours des saisons en 
relevant , autant que faire se 
peut, les variables à un moment 
donné en un lieu préc i s . 
Certains ne voulaient plus rester 
isolés et essayaient d'entrer en 
communica t i on avec leurs 
homologues les plus proches, 
tandis que d 'aut res entrepre-
naient une correspondance sui-
vie avec des observateurs bien souvent éloignés. Les membres de la Société, 
comme ceux de l'Académie, augmentèrent leurs efforts dans ce sens à l'exemple 
de leur grand aîné Du Hamel du Monceau (1741), dont le premier courrier 
remonte à 1740 (Pueyo, 1968). Il fut suivi, mais bien plus tard, par de jeunes 
adeptes qui ont pour nom Fougeroux de Bondaroy - son neveu - (1782), 
Lamoignon de Malcshcrbes, Cotte, Juge, plus tard Lavoisier et toujours, bien sûr, 
Thouin et Broussonet, les infatigables secrétaires de la Société. Tout cela eut lieu 
au cours des dernières années du règne de Louis XVI, coïncidant à peu près avec 
la fin de toute parution dont celle dite des «Trimestres» qui fait l'objet principal 
de cette présentation. 
«Observations géorgico-météorologiques faites dans le Boulonnais», par M. le 
baron de Courset. Année 1786, premier trimestre (De Courset, 1786). 
Après une courte présentation de ses intentions, l'auteur en vient aux résultats de 
ces trois mois d'observations, avec, pour chacun, l'ordre suivant : 
Janvier. Observations météorologiques. 
• Vents : du 1er au 4 ; du 4 au 17 ; du 17 au 19, etc., avec variations en direction et 
en force. 
• Baromètre : du 1™ au 6 ; du 6 au 11 ; du 11 au 19, etc., avec montées et des-
centes. 
• Thermomètre : le 1er ; du 1er au 3 ; du 3 au 6, etc., avec les fluctuations autour du 
gel. 
• Tempête, brouillard, gel, neige, pluie et nombre de jours. 
• Effets de la température de l'air sur les végétaux. 
• Comportement des animaux et valeur de leurs fourrages. 
• État de la terre et utilisation des engrais. 
«Observations géorgico-météorologiques faites à Saint-Maurice-le-Girard en Bas-
Poitou», par M. Gallot. Année 1787, premier trimestre (Gallot, 1787). 
Après une brève introduction, l'auteur en vient, comme le précédent, à rendre 
compte des observations météorologiques du trimestre, telles que : 
Janvier. 
• Thermomètre : grande chaleur ; moindre ; moyenne (matin, midi, soir), avec jours 
les plus froids et jours les plus chauds. 
• Hygromètre : grande hauteur ; moindre ; moyenne (matin, midi, soir), les jours du 
mois les plus élevés et les jours les plus bas. 
• Baromètre : grande élévation ; moindre ; moyenne (matin, midi, soir), les jours du 
mois les plus élevés et les jours les plus bas. 
• Pluies, brouillards, vent, neige, verglas (en nombre de jours). 
• Observations agronomiques en fonction du temps en général. 
• État du sol, des cultures et du bétail. 
• Maladies épidémiques et autres commentaires sur le mois. 
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BILAN DES 
PUBLICATIONS 
D ' A G R I C U L T U R E 161 
O B S E R V A T I O N S 
GÉORGICO-MÉTÉOROLOGJQVUES 
faites dans le Boulonnais. 
PAR M. le Baron de C o u R s e t . 
A N N É E 1786 PREMIER T R I M E S T R E . 
AVANT d'expofer les obfervations que j'ai faites 
dans le courant de ce mois, & que je me propofe de 
continuer, il me paraît néceffaire de doner une 
idée de la pofition du lieu que j'habite & où j'obferve. il eft fitué au-deffus de la chaîne de hauteurs 
qui fépare le Bas-Boulonnais d'avec le haut, à environ deux cens toifes du fommet du côteau ; d'où 
L'ON découvre la plus grande partie de cette Province, la mer en trois différens endroits, mais particulièrement dans l'anfe voifine de la pointe du 
BLANEZ , qui eft la diftance la plus proche de l'Angleterre, & les côtes ce ce Royaume vers le Château de Douvres. De mon habitation à nos côtes 
vis-a-vis de Douvres, il peut y avoir environ fept 
lieues & demie ; mais fur la gauche, je ne fuis -
Trime∫tre d'Hiver. I. 
(Photo P. Taburet) 
UN NOUVEAU DÉPART 
La cessation de cette parution en 1791 laisse de nombreux regrets, tant chez 
les membres d'alors, que bien plus tard chez les agronomes, et encore plus tard 
chez les historiens. Mais, en ce qui concerne plus particulièrement la météorolo-
gie, qu'ont-ils apporté sur le plan pratique ? En parcourant les vingt-trois 
volumes de cette belle série, on s'aperçoit que la météorologie y est souvent pré-
sente, tantôt évoquée en séance, tantôt présentée dans un mémoire. Si l'on consi-
dère uniquement les «Mémoires d'agriculture», on en relève quarante-deux 
concernant principalement la météorologie sur un total de 277 mémoires, ce qui 
représente plus d'un septième de l'ensemble de cette édition complète. Toutefois, 
on doit réduire ce chiffre de moitié si l'on recherche les mémoires consacrés 
exclusivement à la météorologie, car il passe alors à vingt-quatre, les dix-huit 
restants comportant seulement une partie de météorologie. 
Mais il ne faut pas oublier que la météorologie est présente à de nombreuses 
reprises dans la vie de la Société, aussi bien dans les «Registres des procès-ver-
baux des séances» que dans les «Lettres des correspondants», cela pour la partie 
officieuse ; tandis que la partie plus officielle, donc celle issue des publications, 
montre largement que la météorologie est loin d'être négligée, notamment dans 
les «Extraits des délibérations», ou bien encore dans la partie intitulée «Histoire 
de la Société». Au cours de ces rubriques régulièrement imprimées dans chaque 
volume des «Trimestres», la météorologie figure, tantôt sous la forme de courts 
paragraphes, tantôt s'étalant sur de nombreuses pages. 
Signalons également que les résultats les plus importants de la série des 
«Trimestres» ont été évoqués dans une publication ultérieure, avec également 
d'autres observations non publiées jusqu'alors. C'est en quelque sorte un ouvra-
ge complémentaire à cette série qui sera édité quelques années plus tard. Il s'agit 
d'un gros volume de 559 pages intitulé Comptes rendus à la Société a"agricultu-
re de Paris. Dans la vie de la Société, bien qu'il apparaisse sous une forme 
ancienne semblable à celle des «Trimestres», il est le premier publié à la fin de la 
Révolution. Imprimé en l'an III, il sera diffusé en l'an VII, en s'enrichissant, de 
plus, de deux années supplémentaires, 1792 et 1793 (Lefebvre, 1797). 
L'année suivante apportera un événement dans la vie de la Société, avec la 
reprise des publications en France en général et en son sein en particulier, 
puisque c'est en cette fin de siècle qu'elle va entreprendre une parution régulière 
qui se poursuivra sans discontinuer jusqu'à nos jours, donc pendant deux siècles. 
Elle dispose à partir de cette époque d'un ouvrage dans une belle édition. Le pre-
mier tome de cette nouvelle série est mis sous presse au cours de l'hiver 1798-
1799 sous le titre Mémoires d'agriculture, d'économie rurale et domestique 
publiés par la Société d'agriculture du département de la Seine, tome I, an IX 
(De Silvestre, 1799). Avec l'énoncé de l'autorisation légale de publier et de 
poursuivre ses travaux, la Société reçoit un nouveau règlement intérieur, puis 
vient la liste des nouveaux membres et correspondants , la présentat ion 
d'ouvrages imprimés par le nouveau secrétaire perpétuel De Silvestre, les tra-
vaux évoqués en séance et, enfin, les mémoires. 
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